
1 
 

 

Chemin de Croix 2022 

A LA RENCONTRE DES SOUFFRANCES DU MONDE 
Introduction 

Ce chemin de croix nous invite à cheminer avec Jésus : le prophète, né à Bethléem, qui a grandi à Nazareth, 
pèlerin et prédicateur de la Bonne Nouvelle du Royaume de Dieu en Galilée, en Judée et dans les régions 
voisines, accusé et condamné à mort à Jérusalem.  

Nous voulons accompagner Jésus dans les derniers instants de sa vie, sur le chemin vers le Golgotha. 

Sur cette route, Jésus rencontre de nombreuses personnes. Chaque rencontre est porteuse d'un message 
important pour nous aujourd'hui. Tant de nos contemporains doivent faire face à un calvaire dans leur vie 
quotidienne. Dans notre prière, portons ces personnes souffrantes avec Jésus, le condamné et crucifié. 

Pour prier ce Chemin de croix, veuillez compléter les stations avec des chants et des prières qui 
vous sont familiers et connus.  

Nous vous souhaitons une bonne méditation.  

Que Jésus-Christ, le Ressuscité, vous fasse découvrir la présence de l'amour de Dieu dans le monde ! 

 

 

 

1re station : Jésus est condamné à mort 

Jésus et les puissants 

Lecture : 

« C’était un vendredi, la veille de la Pâque, vers midi. 
Pilate dit aux Juifs : “Voici votre roi.” Alors ils 
crièrent : “À mort ! À mort ! Crucifie-le !” Pilate leur 
dit : “Vais-je crucifier votre roi ?” Les chefs des 
prêtres répondirent : “Nous n’avons pas d’autre roi 
que l’empereur.” Alors, il leur livra Jésus pour qu’il 
soit crucifié, et ils se saisirent de lui. » Jn 19, 14-16 

 

Méditation 

Jésus rencontre les puissants de Jérusalem. Ils se trouve face à face avec les dirigeants religieux et 
politiques. Il subit des diffamations et des accusations. Toute la machinerie est mise en route pour 
qu’il soit condamné à mort. Et la population de Jérusalem galvanisée et manipulée crie : Crucifie-
le !  

Jésus laisse faire. Sa réaction est surprenante et déconcertante. 

Il aurait pu s'enfuir et quitter la ville de Jérusalem en secret. Il aurait pu laisser Pierre le défendre 
par l’épée dans le jardin de Gethsémani. Il aurait pu argumenter devant les chefs religieux. Il aurait 
pu dissuader Pilate en faisant un miracle pour le convaincre. Mais, il a choisi une autre réaction. 

Jésus renonce à l’utilisation de la puissance et il est prêt à l’assumer. Il opte pour la non-puissance. 
Bien qu’il ait la capacité d’utiliser la puissance, il a aussi le choix de ne pas l’utiliser. Le fait qu'il 
puisse l’utiliser n’est pas automatiquement une raison de le faire.1  

En effet, lorsque la puissance est déconnectée de la foi et de l’amour, Jésus ne l’utilise pas. Dès le 
début de sa vie publique dans le désert, Jésus a affronté toute tentation liée à la puissance, au 
pouvoir et à la domination. 

 
1 Réflexions de Jacques Ellul, in : F. Rognon « La théologie verte de Jacques Ellul », 2021, pp.105-106 
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Jésus a le choix. En pratiquant la non-puissance, il garde sa liberté. Il reste fidèle à sa confiance en 
Dieu, son Père. 

Pilate n'a pas le choix. Il doit montrer sa puissance en condamnant Jésus à mort, sinon il perd sa 
crédibilité, son influence et son pouvoir. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, ta réaction nous interpelle quant à la manière dont nous utilisons la puissance et le 
pouvoir. Puissions-nous trouver en toi la liberté et la libération. 

Prions tout particulièrement pour toutes les victimes de la violence armée dans de nombreux pays 
du monde. (Mentionnez ces pays !) 

 
 

 

2e station : Les soldats chargent Jésus de la croix 

Jésus et les soldats 

Lecture : 

« Jésus, portant lui-même sa croix, sortit en 
direction du lieu-dit : Le Crâne, ou Calvaire, en 
hébreu : Golgotha. » Jn 19, 17 

 

Méditation 

Tout change, tout bascule. Quelques jours auparavant, Jésus était encore célébré comme roi, 
comme sauveur d'Israël. Et voilà que Jésus est livré aux soldats pour être torturé, flagellé, maltraité 
et crucifié. 

Quant aux soldats, ils exécutent un ordre sans se poser de questions sur ce qui est juste ou injuste. 
Ils obéissent aveuglément. Poussés par des instincts et des pulsions de violence, de cruauté et de 
malveillance, ils prennent plaisir à faire le mal. Ces soldats chargent Jésus d'une lourde croix en 
bois et Jésus est contraint de la porter jusqu'au Golgotha, où il sera crucifié. 

Pendant l’antiquité, la crucifixion est un châtiment terrible. Symbole de malédiction, elle est 
réservée à certains groupes de personnes. Les esclaves, les brigands, les voleurs, les meurtriers ou 
les traîtres sont crucifiés. Et Jésus est considéré comme l'un d'entre eux. Quel mépris à l’égard de 
Jésus, Lui qui a fait le bien à tous. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, pardonne-nous la violence que nous infligeons aux autres. 
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3e station : Jésus tombe pour la première fois 

Jésus et la foule 

Lecture : 

« Il n'avait ni aspect, ni présence pour attirer nos 
regards. Méprisé et abandonné de tous, homme de 
douleurs, semblable au lépreux dont on se 
détourne. » Is 53, 3 

 

Méditation  

Bousculé et rejeté par la foule, soumis à des paroles de mépris, des cris assourdissants, des 
hurlements et du vacarme, Jésus trébuche et tombe sous le poids de la croix. 

C'est la même foule qui avait pris les rameaux de palmier et qui avait crié quelques jours 
auparavant : Hosanna ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! 

Jésus les reconnait. Il est consterné et bouleversé.   

Un jour, les gens sont accueillants et enthousiastes, et un autre jour, ils se laissent manipuler, 
changent d'avis et de comportement. Ils contribuent à ce que des personnes innocentes soient 
maltraitées, évincées et méprisées. 

Jésus tombe sous le poids, le poids de l'incompréhension, de la désillusion et de la déception. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, aujourd'hui, des milliers et des milliers de migrants souffrent le calvaire dans leur 
vie quotidienne. Ouvre nos yeux, ouvre nos bras, afin que nous nous engagions avec persévérance 
pour leur bien-être. 

 
 

 

4e station : Jésus rencontre Marie sa mère 

Jésus et Marie 

Lecture : 

Syméon dit à Marie sa mère : « Ton fils est là pour 
la chute ou le relèvement de beaucoup en Israël 
et pour être un signe contesté… et toi-même, un 
glaive te transpercera l’âme. »  Lc 2, 34-35 

 

Méditation 

Jésus voit Marie, sa mère. Leurs regards se croisent. Mère et fils se rencontrent. Que se passe-t-il 
dans leur tête, dans leur cœur ? 

Marie, brûlant d'amour maternel, est déchirée par la douleur de la condamnation, de la 
maltraitance et de la souffrance de son fils. Elle est tiraillée, incapable d’intervenir pour arrêter ce 
cortège où son propre fils est victime d’injustice. Elle voudrait protéger son fils, mais n'y parvient 
pas. 
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Les soldats les séparent, les éloignent et Jésus subit de nouveaux coups et d’autres humiliations. 

De nos jours, des milliers et des milliers de mères savent ou ne savent même pas que leurs propres 
enfants se trouvent dans des situations dangereuses et risquent leur vie. Leurs enfants creusent 
dans des mines artisanales à la recherche d'or, de coltan ou d'autres minéraux rares. Leurs enfants 
parcourent des routes désertiques et traversent des mers dans des petites barques de fortune. 
Leurs enfants sont victimes de groupes armés et de trafiquants d'êtres humains : exploités dans 
des plantations, poussés à la prostitution ou condamnés aux travaux forcés. 

Des mères pleurent leurs enfants perdus. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, accorde ton regard à toutes ces mères qui s’inquiètent pour leurs enfants. 

 
 

 

5e station : Simon de Cyrène aide Jésus à porter sa croix 

Jésus et Simon de Cyrène 

Lecture : 

« Pendant qu’ils l’emmenaient, ils prirent un certain Simon 
de Cyrène, qui revenait des champs, et ils le chargèrent de 
la croix pour qu’il la porte derrière Jésus. » Lc 23, 26 

 

Méditation 

Simon de Cyrène aide Jésus à porter la croix. Probablement forcé par les soldats, Simon de Cyrène 
soutient Jésus dans cette épreuve de souffrance extrême. 

Les motifs qui poussent à apporter soutien et aide à autrui sont multiples : par devoir ou par 
obligation ; par peur de punition et de sanction ; par contrainte des conséquences de la non-
assistance à personne en danger ; par incitation financière ou par intérêt pour une promotion 
sociale et professionnelle ; ou encore en réponse à un appel éthique et moral. 

Et si, en revanche, Simon de Cyrène s’engage et aide Jésus, parce qu’il se laisse toucher par l’amour 
de l’autre qui souffre : l’autre souffrant quelles que soient ses origines, sa religion, ses convictions 
et ses différences. 

L’être humain en face, miroir de sa propre humanité, le pousse à agir. Comme le bon Samaritain il 
se sent « appelé à devenir un prochain pour les autres ».2  

Simon de Cyrène accompagne et soutient Jésus. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, aide-nous à voir en face de nous des frères et sœurs humains, miroirs de notre 
propre humanité, et incite-nous à devenir prochains pour eux. 

 

 
2 Fratelli Tutti 81 
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6e station : Véronique résiste et essuie le visage de Jésus 

Jésus et Véronique 

Lecture : 

« Venez, les bénis de mon Père, recevez en héritage le 
Royaume préparé pour vous depuis la fondation du monde. 
Car j’avais faim, et vous m’avez donné à manger ; j’avais soif, 
et vous m’avez donné à boire ; j’étais un étranger, et vous 
m’avez accueilli ; j’étais nu, et vous m’avez habillé ; j’étais 
malade, et vous m’avez visité ; j’étais en prison, et vous êtes 
venus jusqu’à moi !” …. Chaque fois que vous l’avez fait à l’un 
de ces plus petits de mes frères, c’est à moi que vous l’avez 
fait. » Mt 25, 34-36.40 

Méditation 

Les gens se moquent de Jésus. Il est maltraité, frappé et mis à terre. D’autres observent, horrifiés, 
gênés ou avides de sensation. Une femme regarde et agit. Véronique ose s’engager. Tenace et 
courageuse, elle intervient et essuie le visage de Jésus. 

Elle ne craint pas de prendre l’initiative. Elle se distingue et s’oppose au comportement de la foule. 
Véronique fait preuve de résistance. Elle rompt le cercle de la violence. 

« Tu n'étoufferas pas en toi le cri de ceux et celles qui ont besoin de ton intervention. Tu deviendras 
capable de dire la vérité et tu ne te soumettras pas à l'opinion publique. Tu élèveras la voix pour 
ceux et celles qui sont rendus muets, et tu élèveras la vérité, et la vérité te libérera et nous libérera 
tous. »3  

Prions 

Ô Jésus-Christ, l’exemple de Véronique nous invite à faire preuve de courage civique, à nous tenir 
du côté des plus faibles. Aie pitié de notre timidité et donne-nous le courage de nous engager et 
de résister à toute forme de violence et d’exploitation. 

 
 

 

7e station : Jésus tombe pour la deuxième fois 

Jésus et les victimes d’injustice 

Lecture : 

« En fait, c’étaient nos souffrances qu’il portait, nos 
douleurs dont il était chargé. Et nous, nous pensions 
qu’il était frappé, meurtri par Dieu, humilié. Or, c’est 
à cause de nos révoltes qu’il a été transpercé, à cause 
de nos fautes qu’il a été broyé. Le châtiment qui nous 
donne la paix a pesé sur lui : par ses blessures, nous 
sommes guéris. » Is 53, 4-5 

 

Méditation 

Exténué, sans force après avoir reçu de terribles coups de flagellation, fatigué par le poids de la 
croix, Jésus tombe de nouveau. 

 
3 Dorothee Sölle 
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Même, aujourd’hui, Jésus continue de tomber. N'ignorons pas les cris de douleur et de désespoir 
de beaucoup de nos frères et sœurs.4 Leurs cris nous interpellent et nous poussent à nous engager 
pour la justice. Sans cette recherche permanente de la justice, « la vie humaine deviendrait 
impossible et sans dignité. Par ailleurs, avec la seule justice on ne conserve pas la paix ; il doit y 
avoir une gratuité et un don qui transcende les impératifs du devoir. On a besoin d’amour et de 
capacité de pardon, amour et pardon vont au-delà des limites de la justice. » 5 

« Jésus accepte de tomber en solidarité avec tous ceux et celles qui paient le tribut de la fragilité 
humaine. Avec les victimes d’injustice, Jésus continue de tomber. « C’est sur le sol que Jésus les 
rencontre et c’est là qu’il veut les sauver. » 6 

Prions 

Ô Jésus-Christ, accorde-nous de vivre en solidarité avec les victimes de l'injustice et aide-nous à 
construire la paix sociale, nationale et internationale. 

 
 

 

8e station : Jésus console les femmes de Jérusalem 

Jésus et les femmes de Jérusalem 

Lecture :  

« Le peuple, en grande foule, le suivait, ainsi que des 
femmes qui se frappaient la poitrine et se lamentaient sur 
Jésus. Il se retourna et leur dit : “Femmes de Jérusalem, ne 
pleurez pas sur moi ! Pleurez sur vous-mêmes et sur vos 
enfants ! » Lc 23, 27-28 

 

Méditation 

Jésus qui subit des coups violents, s'arrête. Il est touché par les plaintes et les larmes des femmes. 
Il leur parle en ouvrant leurs yeux. La souffrance qu'il porte, il la porte aussi pour elles. Il les invite 
à porter leur regard sur leur propre réalité. Il les invite à prendre conscience de ce qui se passe 
dans leur propre vie et de ce qu'elles sont capables de faire dans le monde. 

« Que de violences il y a à l’égard des femmes ! Assez ! Blesser une femme, c’est outrager Dieu 
qui, d’une femme, a pris l’humanité. » 

« Les mères savent comment surmonter les obstacles et les désaccords, et instaurer la paix… Nous 
avons besoin de personnes capables de tisser les fils de la communion à la place des fils barbelés 
du conflit et de la division. Les mères savent le faire. »7  

Prions 

Ô Jésus-Christ, encourage toutes les femmes à faire face à la violence et à contribuer à construire 
la paix. 

 

 
4 Pape François, Message de Noël 2021 
5 Leonardo Boff, « Chemin de croix de la justice », 1984, p.41 
6 Ibid. p.43 
7 Pape Francois, Message du 1er janvier 2022 
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9e station : Jésus tombe pour la troisième fois  

Jésus et le bois muet 

Lecture : 

« Maltraité, il s’humilie, il n’ouvre pas la 
bouche : comme un agneau conduit à 
l’abattoir, comme une brebis muette devant 
les tondeurs, il n’ouvre pas la bouche. » Is 53,7 

 

Méditation 

Jésus tombe pour la troisième fois sous la lourde poutre de bois. Jésus tient ce bois dans ses mains; 
il le porte sur ses épaules et il s'effondre sous son poids. 

Ce bois est muet et ne parle pas. Normalement, le bois d'un arbre donne la vie au monde. Sous 
son écorce coule la sève qui nourrit les feuilles. Et ses feuilles produisent de l'oxygène, ce CO2 qui 
fait vivre tous les êtres sans exception. 

Un arbre de vie abattu et taillé devient un support pour clouer un innocent. Un arbre de vie devient 
une croix pour donner la mort. Un arbre, support de vie, est destiné à la mort. 

Cette croix de bois portée par Jésus, symbole de la mort, est aussi un signe d'avertissement et un 
signe d’alerte de ce qui se passe dans le monde aujourd'hui. 

Déforestation, désertification, monoculture, perte de biodiversité, destruction de la faune et de la 
flore sont autant de causes de la dégradation de l'environnement et du changement climatique. 
Tout entraîne de nouveaux flux migratoires et provoque des conflits autour des ressources 
naturelles. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, que ta croix en bois, silencieuse et muette, devienne un cri d'alarme pour tous les 
arbres qui disparaissent jour après jour sur notre planète Terre. Que ta croix en bois soit un signe 
d’alerte pour nous avertir de toutes les causes et conséquences qui détruisent notre maison 
commune.  

 
 

 

10e station : Jésus est dépouillé de ses vêtements 

Jésus et les exploiteurs 

Lecture : 

« Les soldats prirent ses habits ; ils en firent quatre parts, 
une pour chacun. Restait la tunique ; c’était une tunique 
sans couture, tissée tout d’une pièce de haut en bas. 
Alors ils se dirent entre eux : “Ne la déchirons pas, tirons 
au sort celui qui l’aura.” Ainsi s’accomplissait la parole 
de l’Écriture : “Ils se sont partagé mes habits ; ils ont tiré 
au sort mon vêtement.” C’est bien ce que firent les 
soldats. » Jn 19, 23-24 

Méditation 

Les soldats dépouillent Jésus de ses vêtements. 
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Militaires, commerçants, multinationales, dirigeants politiques, États puissants, groupes mafieux : 
nombreux sont-ils aujourd'hui à dépouiller notre maison commune, la Terre. Ils s'enrichissent et 
se battent pour l'accès et le profit. Ils ne se soucient ni du bien commun, ni du développement 
intégral des personnes, ni de l'impact sur l'environnement. 

Ils exploitent la surface de la terre et s'emparent des terres des familles paysannes en les privant 
de leurs moyens de subsistance, sans respecter les droits indigènes et les coutumes ancestrales. 

Ils exploitent le sous-sol à la recherche de pétrole et d'or, de diamants, de cuivre, de coltan, de 
lithium et de minéraux rares, devenus si précieux à l’époque de la transition écologique. 

Ils exploitent la mer en vidant les côtes maritimes de leurs riches réserves de poissons, de sorte 
que les pêcheurs locaux ne peuvent plus survivre. 

Notre maison commune est dépouillée et souffre du comportement humain, toujours plus 
d'exploitation, plus d'extraction, plus de domination, plus de croissance économique.   

« Au miroir de ton dépouillement, nous contemplons l’Afrique [et les autres continents] et nous 
unissons notre souffrance à la tienne et nous comprenons alors que ta souffrance, ton 
dépouillement, ta croix ne sont pas un accident de parcours mais une manière de Dieu de se 
révéler à nous. »8  

Prions 

Ô Jésus-Christ, tu es Emmanuel, Dieu parmi nous, rend nous attentifs aux cris de la terre et aux 
cris des victimes ! 

 
 

 

11e station : Jésus est cloué sur la croix 

Jésus et les victimes abusées 

Lecture : 

« Lorsqu’on fut arrivé au lieu-dit : Le Crâne, ou 
Calvaire, on mit Jésus en croix, avec les deux 
malfaiteurs, l’un à droite et l’autre à gauche. 
Jésus disait : “Père, pardonne-leur : ils ne savent 
pas ce qu’ils font. » Lc 23, 33-34 

 

Méditation 

Jésus est cloué sur la croix. Les soldats enfoncent les clous et lui transpercent les mains et les pieds. 
Les blessures sont profondes et la douleur atroce. 

De nos jours, de nombreuses personnes sont traumatisées, souffrent de blessures profondes et 
portent des cicatrices causées par des événements survenus dans leur vie : victimes de violation 
de leur intégrité humaine physique et psychique ; victimes d'abus sexuels ; victimes de mutilations 
génitales ; victimes de violences de toutes sortes. 

Prenons un moment de silence, portons ces victimes dans notre mémoire et intercédons pour 
elles. 

Prions 

Ô Jésus-Christ, rend-nous attentifs et réceptifs aux personnes qui portent en elles des blessures 
profondes. 

 

 
8 Jean de la Theotocos Ilboudo, « Via crucis Africae », 2006, p.25 
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12e station : Jésus meurt sur la croix par amour pour nous 

Jésus et nous 

Lecture : 

« Il n’y a pas de plus grand amour que  

de donner sa vie pour ceux qu’on aime. »  

Jn 15, 13 

 

Méditation 

« Jésus a ouvert les bras pour étendre entre les ennemis le pont de la réconciliation. Le signe de la 
croix [… ] est pour nous le trait d’union entre Dieu et l’humanité, et entre les humains. Cette croix 
porte un homme écartelé qui donne sa vie plutôt que de l’arracher aux autres pour réaliser le 
projet de Dieu ».9 

« Comme Marie sa mère, comme saint Jean, nous sommes là, au pied de la croix où Jésus meurt, 
abandonné des siens, raillé de la foule. Où serait l’Eglise de Jésus, elle-même Corps du Christ, si 
elle n’était pas là d’abord ? »10 

Invitation à s’incliner pour se recueillir. Moment de silence. 

 
 

 

13e station : Jésus descendu de la croix qui pose questions 

Jésus et les « questionneurs » 

Lecture : 

« Toute la foule des gens qui s’étaient rassemblés pour ce 
spectacle, observant ce qui se passait, s’en retournait en se 
frappant la poitrine. Tous ses amis, ainsi que les femmes qui 
le suivaient depuis la Galilée, se tenaient plus loin pour 
regarder. » Lc 23, 48-49 

 

Méditation 

Des femmes et des hommes regardent et observent. Les uns sont curieux, d’autres se moquent, d’autres 
passent sans rien comprendre. D’autres encore sont consternés, étonnés, débordés, attristés, perplexes, 
restant à distance. 

D’autres osent toucher le corps sans souffle de vie, inerte et froid pour le faire descendre de la croix. 

La mort de Jésus leur pose question, provoque des doutes et des incompréhensions.  

Au nom de Dieu, il a guéri et sauvé d'autres personnes, mais où est ce Dieu lorsqu'il en a lui-même besoin? 
Dieu, pourquoi accepte-il cela ? Pourquoi tout cela ? À quoi cela sert-il ? 

Par la mort, Jésus devient lui-même une question. Et la réponse ? Seul Dieu peut la donner ! 

 
9 Pierre Claverie, in : Patrick Vincienne, « Prier 15 jours avec Pierre Claverie », 2018, p.106 
10 Ibid. p.108 
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« Une foi qui ne traverse pas cette expérience du Vendredi saint ne peut pas atteindre la plénitude 
pascale. » Les crises de la foi personnelle comme celles dans l'histoire des cultures sont des moments 
importants de la relation avec Dieu car Dieu, qui semble absent et caché, revient vers ceux et celles qui 
n'ont pas cessé de l'attendre.11  

Prions 

Ô Dieu, accorde-nous ta réponse pendant les moments très difficiles, pleins de doute et vides de 
sens. 

 
 

 

14e station : Jésus est mis au tombeau 

Jésus et Joseph d’Arimathée 

Lecture : 

« Alors survint un homme du nom de Joseph, 
membre du Conseil, homme bon et juste… 
Originaire d'Arimathée, ville de Judée, il 
attendait le Règne de Dieu. Cet homme alla 
trouver Pilate et demanda le corps de Jésus. 
Puis il le descendit de la croix, l’enveloppa 
dans un linceul et le mit dans un tombeau 
taillé dans le roc, où personne encore n’avait 
été déposé. » Lc 23, 50-53 

Méditation 

Joseph d’Arimathée est affecté par la mort de Jésus. Il prend l'initiative d’aller demander à Pilate 
l'autorisation de récupérer le corps de Jésus. Il prend soin du corps de Jésus. Il est soucieux de lui 
accorder une sépulture respectueuse. Il n’est pas seul. D’autres personnes l’aident à mettre Jésus 
dans le tombeau. 

Sans faire de bruit, avec humilité et ténacité, ils prennent soin du corps de Jésus et lui accordent 
respect et dignité. Ce n'est pas une question de devoir, de droit ou de calcul qui les pousse à 
s'engager. C'est surtout la compassion, l’amour du prochain, la gratuité et le don de soi qui les 
animent à agir. 

Prions 

Ô Dieu, que le sens du respect et de la dignité, la compassion et l'amour du prochain nous motivent 
à nous engager pour le royaume de Dieu. 

 

 

BÉNÉDICTION FINALE 

  

➢ Invitation à venir l’un après l’autre devant la Croix du chœur, à s’incliner et à faire 
lentement le signe de la croix, puis à sortir en silence. 

 

 

 

  

 
11 Tomáš Halík, « Ich will, dass du bist », Herder, 2019, p.39 
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Méditation pour Pâques :  

La réponse de Dieu – Jésus le Christ ressuscité 
Dieu nous donne une réponse. 

Jésus, que les hommes avaient mis à l'écart, est « remis en jeu » par Dieu, mais comme quelqu'un 
qui a changé. Le monde ne le reconnait pas - même les disciples en qui il avait confiance et qui le 
connaissaient avaient du mal à le reconnaître. Marie de Magdala le prenait pour le jardinier, les 
deux disciples sur le chemin d'Emmaüs le considéraient comme un étranger... 

Alors les disciples le reconnaissent dans la fraction du pain, dans la voix, dans les blessures, ils 
rencontrent son amour - c'est l'expression de son identité. L’amour seul se révèle être une force 
plus puissante que la mort.  

Jésus, en tant qu'étranger, pèlerin et ressuscité, en route vers le Père, ne peut pas être retenu ; il 
ne peut pas être arrêté. 

A leur tour, les disciples sont invités à ce qu'eux aussi « soient ressuscités d'entre les morts » et 
« vivent déjà ici et maintenant comme des personnes nouvelles » - et la nouveauté de cette vie 
consiste dans l'amour : vivre la relation avec les autres, avec le monde, avec la vie et avec Dieu 
selon le style de Jésus.12 

Jésus a vaincu la mort et continue de la vaincre à travers nos vies vivifiées par la foi, l'espérance et 
l'amour. 

En parcourant ensemble le chemin de la conversion, nous nous laissons transformer et nous serons 
capables de passer d'un « être » chrétien statique à un « devenir » chrétien dynamique, 
renouvelée et vivifiée par Jésus, le Christ ressuscité.13 

 

Ô Dieu, fais que nous soyons toujours plus immergés et animés par la foi, l'espérance et l'amour 
qui trouvent leur source en toi ! 

 

 

Information concernant ce chemin de croix : 

Ce chemin de croix est préparé par la Coordination JPIC-RD des Missionnaires d’Afrique à Rome. 

Les photos sont prises dans l’église Saint-Joseph à Djerba en Tunisie. 

Rome, 2 mars 2022 

   

 

 
12 Ibid. p.36 et 38 
13 Tomáš Halík “Die Zeit der leeren Kirchen“, Herder, 2021, p.142 


